
RÉGION25/09/19

11ARCINFO 
www.arcinfo.ch

«L
es habitants du 

Pâquier avaient 

déjà l’impression 

d’être oubliés. Les 

inondations ont accentué ce 

sentiment d’isolement. Nous 

voulons mettre en lumière leurs 

doléances», a déclaré lundi soir 

le chargé de communication du 

Parti démocrate-chrétien, Fred-

dy Rumo. Le PDC neuchâtelois a 

choisi ce village, récemment si-

nistré, pour lancer officielle-

ment sa campagne pour les élec-

tions aux Chambres fédérales 

du 20 octobre prochain. 

Une cinquantaine de person-

nes, dont la moitié de villa-

geois, ont ainsi dialogué autour 

d’une fondue de Kappel. Un re-

pas symbolique pour «revenir 

aux sources de la démocratie di-

recte», a glissé Freddy Rumo. 

Encore affectée par les intem-

péries du 21 juin dernier, la po-

pulation présente ne s’est pas 

fait prier pour clamer ses nom-

breuses doléances. Secours ar-

rivés le lendemain des inonda-

tions, mais aussi routes en 

mauvais état, absence de trans-

ports publics ou encore man-

que d’eau dans les fontaines... 

A quelques semaines des élec-

tions, cette fondue n’a-t-elle 

pas un léger goût d’opportu-

nisme, sur fond de catastrophe 

naturelle et émotionnelle? 

«C’est nous qui sommes allés 

vers le PDC», assure Gilbert 

Hirschi, à l’origine de la soirée. 

«En discutant avec Freddy 

Rumo, l’idée de la fondue de 

Kappel est née», a expliqué le 

villageois, qui se considère 

«comme un électron libre» 

sans couleurs politiques. 

La soirée a d’ailleurs été consa-

crée aux problématiques du 

village. Les quatre candidats, 

Nathalie Schallenberger, Lau-

rent Suter, Jan Homberger et 

Joseph Mucaria, n’ont pas pipé 

mot sur leur programme poli-

tique. Ni accords bilatéraux ni 

rentes AVS au menu. 

 

Absence remarquée 
«On nous a fait des promesses 

avant la fusion. Mais au Pâ-

quier, on n’a rien!», s’est excla-

mé encore Gilbert Hirschi, si-

gnalant au passage que les 

autorités communales de Val-

de-Ruz ne se déplacent jamais 

chez eux. D’ailleurs, malgré 

l’invitation, aucun membre de 

l’exécutif n’a assisté au repas. 

Une absence remarquée et re-

grettée de la part des convives. 

«Au-delà des intempéries, il se 

passe toujours des drôles de 

choses aux confins de Val-de-

Ruz. On n’est jamais au cou-

rant de rien», a soutenu une 

dame. Et même si la démarche 

du PDC intervient pendant sa 

campagne, «ça permet de vider 

son sac», a-t-elle noté. 

Selon un autre habitant, «la 

route de La Joux-du-Plâne est 

une catastrophe. Les autorités 

attendent sur les éoliennes, 

mais ça peut encore prendre 

cinq, six ou dix ans». 

 

«Nous agirons» 
Les candidats PDC ont pu lon-

guement discuter avec les villa-

geois. «Il y a des dysfonctionne-

ments. L’important est d’en 

parler pour faire passer le mes-

sage. Chacun à son niveau», a 

affirmé Joseph Mucaria. «L’ob-

jectif n’est pas que ça s’arrête à 

cette soirée, mais que ça se re-

produise», a renchéri Nathalie 

Schallenberger. 

Ecouter la population, c’est 

bien. Mais quelle suite don-

ner à cette rencontre? «Tout 

ce que les habitants ont à 

dire sera repris», a remarqué 

Freddy Rumo. «Nous allons 

identifier les problèmes. 

Puis, nous agirons avec les 

outils politiques à disposi-

tion comme des initiatives 

ou des interpellations.»

La parole aux oubliés 
des intempéries

Pour lancer sa campagne, le PDC neuchâtelois a convié  
la population du village à une fondue. Le parti a écouté ses doléances.
LE PÂQUIER

Autour d’un caquelon à fondue et d’un verre de blanc, les villageois ont fait part de leurs doléances aux membres du PDC. RICHARD LEUENBERGER

Enfin du chauffage à la fondation Borel 
Trois mois après les intempéries, les jeunes résidents et le 
personnel de la fondation Borel, à Dombresson, peuvent se 
rassurer: le chauffage devrait être à nouveau fonctionnel ce 
jeudi. Un soulagement avec l’arrivée de l’automne. Hélas, 
le violent orage du 21 juin dernier a causé beaucoup 
d’autres dégâts sur le site. 
«Les sous-sols des quatre bâtiments ont été inondés 
jusqu’au plafond», explique Patrick Melichar, administrateur 
de l’institution. Résultat: tout ce qui s’y trouvait a été ravagé. 
«C’est difficile de se rendre compte de l’ampleur des 
dégâts. Un travail titanesque pour tout remettre en état. 
Les intempéries ont eu lieu à la fin de l’année scolaire. 
Mais si ça s’était passé à un autre moment de l’année, on 
n’aurait pas pu accueillir les enfants sur le site», souligne 
Patrick Melichar, précisant que la fondation a une capacité 
d’accueil de 48 jeunes. 
Le chauffage à gaz et la chaudière à pellets, installée quel-
ques jours avant la tempête, n’étaient plus fonctionnels. 
Tout a dû être évacué. «La priorité était d’avoir de l’eau 
chaude. Une chaufferie mobile a donc été installée provi-
soirement à l’extérieur», note l’administrateur. 
Le tableau électrique, qui alimentait tous les bâtiments, a 
dû aussi être remplacé en urgence. «Au cas où il devait y 
avoir de nouvelles inondations, il a été installé au rez-de-
chaussée», indique-t-il. 
A ce jour, le coût des travaux avoisine un million de francs, 
entre assainissement et réparations. L’Ecap prend en 
charge tout ce qui touche aux bâtiments. En revanche, 
l’assurance RC ne paiera pas l’intégralité des autres 
dégâts, ajoute Patrick Melichar.

On nous a fait des promesses 
avant la fusion. 

Mais au Pâquier, on n’a rien!  
GILBERT HIRSCHI 

HABITANT DU PÂQUIER

PAR ANTONELLA.FRACASSO@ARCINFO.CH

Découvrir de l’intérieur le 

monde secret et fascinant de 

l’horlogerie… Visiter les coulis-

ses des entreprises… Observer 

ses mille et un métiers… La Bien-

nale du patrimoine horloger (la 

BPH) invite tout un chacun au 

cœur du Swiss made. 

Les 1er, 2 et 3 novembre, ce 

grand rendez-vous, soutenu par 

le Canton de Neuchâtel, les Villes 

des Montagnes et Tourisme neu-

châtelois, en sera à sa 9e édition. 

Elle célébrera aussi le 10e anni-

versaire de l’inscription à 

l’Unesco de l’urbanisme horloger 

de La Chaux-de-Fonds et du Locle. 

Le programme, qui sera particu-

lièrement festif, vient d’être dé-

voilé. En même temps, les ins-

criptions ont été lancées pour 

que s’annoncent les intéressé-e-s à 

des visites – exclusives et gratuites 

– au sein des musées, ateliers et 

chez les sous-traitants de trente-

cinq grandes manufactures hor-

logères. Cercle prestigieux dans 

lequel entrent cette année Car-

tier horlogerie, Eberhard & Co, 

Jaquet Droz, Audemars Piguet, 

Renaud et Papi. 

Quelque 5000 personnes sont at-

tendues aux 250 visites program-

mées, qu’elles soient amatrices 

passionnées ou simplement cu-

rieuses. Pour des raisons de sécu-

rité et de gestion de l’affluence, 

nombre de ces visites (mais pas 

toutes) exigent une inscription. 

Comme l’an passé, la cérémonie 

d’ouverture du 1er novembre au 

théâtre de l’Heure bleue verra 

monter sur scène des personnali-

tés d’envergure pour une discus-

sion sur le thème suivant: «Eco-

nomie et patrimoines». Elle 

réunira Isabelle Chassot, direc-

trice de l’Office fédéral de la cul-

ture, Hervé Münz, anthropolo-

gue spécialiste de l’histoire 

horlogère, Giulio Papi, créateur 

horloger lauréat de prix presti-

gieux et Jean-Nathanaël Kara-

kash, conseiller d’Etat chargé de 

l’économie. 

Au programme (qui s’étale sur 

92 pages en papier glacé) est pré-

vue une discussion-débat sur le 

pôle de formation horlogère, 

unique au monde, que le Cifom 

et la HE-Arc ingénierie – nou-

veaux partenaires formation de 

la Biennale du patrimoine horlo-

ger –, ont mis sur pied au Locle. 

Rendez-vous est donné au public 

le samedi 2 novembre à 14 heu-

res. Le dernier jour, dimanche, 

aura lieu la traditionnelle et très 

courue Bourse suisse de l’horlo-

gerie, 43e du nom, dans la salle 

Erni du Musée international 

d’horlogerie. 

Ce même dimanche, dès 10h30, 

les 200 participants de la 10e 

rencontre internationale Tai-Chi 

Tcho défileront sur l’Avenue Léo-

pold-Robert, accompagnés de 

danseurs du lion, avec plusieurs 

figurines géantes articulées. Puis 

il sera possible d’assister à une 

démonstration géante de tai-chi-

chuan et de qi gong dans le parc 

des Musées. Maîtrise de soi et 

maîtrise du temps: ce mariage a 

du sens. 

Le menu complet de l’événement: 
http://urbanisme-horloger.ch

La Biennale du patrimoine 
horloger fête l’Unesco

Plusieurs nouveaux fleurons à visiter.LA CHAUX-DE-FONDS

Giulio Papi, qui entre cette année 
dans le cercle des entreprises  
participant à la Biennale. SP - VILLE 

DE LA CHAUX-DE-FONDS/A. HENCHOZ

SFR

LE LANDERON 
Le centre  
médical 
n’est pas plein 
Non, le cabinet médical de 
l’Entre-deux-lacs, au 
Landeron, n’est pas à 
saturation, comme écrit 
dans notre édition de 
samedi.  
Alors que la commune de 
La Neuveville souhaite 
créer un centre médical 
dans le village voisin, les 
médecins du cabinet 
landeronnais indiquent 
que plusieurs d’entre eux 
acceptent de nouveaux 
patients. RÉD
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